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Biographie de l'avis de décès N. 10 

La Province d’Espagne confie à nos prières fraternelles notre cher frère Vicente 

Carlos DE LA VEGA GARCÍA, prêtre de la Communauté marianiste de « Santa 

María del Pilar » à Madrid, en Espagne, qui s’est éteint au service de la 

Bienheureuse Vierge Marie le 23 août 2026 à Madrid à l’âge de 90 ans et après 

72 ans de vie religieuse. 

 

Vicente naît à Ségovie le 4 novembre 1935, quelques mois avant le 

déclenchement de la guerre civile en Espagne. Il est le troisième des six enfants 

de Tomás de la Vega et de Carmen García. Avant lui, il y a Tomás, également 

prêtre marianiste, décédé il y a quelques années, suivi de Carmen, religieuse 

adoratrice, décédée l’année dernière. Et après Vicente, il y a Maxi, José Antonio 

et Ramona. 

 

Vicente fait ses études secondaires au collège « Nuestra Señora del Pilar » de 



Madrid. A la fin de celles-ci, quelques mois avant ses 17 ans, il demande à entrer 

au noviciat. Il y est admis et, après avoir accompli une année à Elorrio (Biscaye), 

il prononce ses premiers vœux le 12 septembre 1953. 

 

Au cours de ses quatre premières années de vie religieuse, il séjourne au 

scolasticat de Carabanchel, où il étudie les sciences. Comme le veut la coutume 

alors, avant d’obtenir sa licence, il est envoyé pendant un an à Tétouan pour 

enseigner, puis une année supplémentaire à Madrid. Il poursuit alors ses études 

pendant l’été. Au bout de 4 années, il prononce ses vœux perpétuels à Vitoria 

en 1958. En 1959, il obtient sa licence en sciences biologiques à Madrid, avec 

d’excellentes notes. Vicente est passionné par la nature et il prend beaucoup de 

plaisir tant à étudier qu’à enseigner ensuite la biologie. Il sait s’émerveiller devant 

un coucher de soleil ou devant une simple petite fleur. 

 

Entre 1960 et 1964, il est d’abord affecté à Valladolid, puis à Cadix, où il donne 

des cours de sciences aux élèves du lycée. Puis il est envoyé au séminaire 

international de Fribourg (Suisse) pour suivre les études théologiques 

nécessaires à la prêtrise. Il étudie la théologie avec passion et demande à se 

spécialiser en théologie pastorale. Il rejoint alors l’Institut Lumen Vitae de 

Bruxelles (Belgique) pour parfaire sa formation pendant une année. 

 

Il retourne à Madrid en 1970, désormais en tant que prêtre marianiste. Il y restera 

jusqu’à sa mort, 56 ans plus tard. Au cours des 14 premières années, il vit et 

travaille au sein de la communauté de « Nuestra Señora del Pilar », en tant 

qu’aumônier et professeur de sciences, notamment de biologie. Pendant de 

nombreuses années, il enseignera aussi la religion. Il possède de vastes 

connaissances, il prépare particulièrement bien ses cours et sait expliquer avec 

beaucoup de clarté. Il est aussi passionné qu’exigeant envers ses élèves, ce qui 

lui vaudra quelques désagréments et déconvenues à plus d’une reprise avec 

ceux qu’il ne juge pas assez intéressés. Les élèves les plus doués et les plus 

assidus l’apprécient énormément. Ils affirmeront plus tard que l’excellente qualité 

de son enseignement leur aura permis par la suite de se sentir parfaitement 

préparés et à l’aise à l’université. 

 

C’est précisément l’université, celle de Comillas, à Madrid, qui va faire appel à 

Vicente à plusieurs reprises pour enseigner des matières spécialisées. Les 



supérieurs acceptent alors que Vicente se consacre à cette nouvelle mission 

complémentaire. Il travaillera comme professeur d’université pendant plusieurs 

années. Cela lui demandera beaucoup de travail de préparation et de correction, 

mais en même temps, il y prendra énormément de plaisir et il sera très apprécié. 

 

C’est au cours de ces années que son père décède et puis que sa mère tombe 

malade, nécessitant de nombreux soins. Vicente demande alors l’autorisation au 

Provincial de passer quelque temps à s’occuper d’elle, tout en donnant quelques 

cours et en restant lié à une communauté voisine. Le Conseil provincial l’adjoint 

donc à la communauté de « Santa María del Pilar », à laquelle il rejoindra 

physiquement après le décès de sa mère. Vicente passera 42 ans à Santa María 

del Pilar, de 1984 jusqu’à la fin. Au cours des 25 premières années, il travaille 

comme aumônier et professeur au collège. Une fois à la retraite, à partir de 2009, 

il se consacre principalement au ministère sacerdotal, en tant qu’aumônier au 

collège et vicaire de la paroisse. Les différents curés avec lesquels il collaborera 

au fil des ans témoigneront combien ils appréciaient la disponibilité et le soutien 

constant de Vicente. 

  

Au cours de ces 25 dernières années, il va se spécialiser dans la formation 

prénuptiale des jeunes couples, accomplissant là encore un excellent travail, 

faisant école et tissant une multitude de liens d’amitié qui perdurent encore 

aujourd’hui. Il en va de même pour son dévouement à la formation et à 

l’accompagnement des catéchistes. 

 

Jusqu’à l’âge de 89 ans, Vicente jouira d’une santé enviable, d’une grande 

lucidité d’esprit, d’une belle voix et d’une excellente forme physique, au point qu’il 

continuera à faire du vélo lors de ses promenades quotidiennes à Madrid. Mais 

il y a un an, on lui diagnostique une tumeur, d’abord au niveau des cordes 

vocales, puis aux poumons, ce qui le contraint à suivre un traitement médical 

rigoureux. Il compte parmi ses anciens élèves de nombreux médecins 

spécialistes qui le soigneront avec beaucoup de délicatesse et d’affection 

pendant cette période. Mais la maladie progresse inexorablement. Le 23 août 

dernier, de manière inattendue, alors qu’il marche en s’appuyant sur le bras d’un 

confrère marianiste, il est victime d’un arrêt cardiaque qui le terrasse. Alors qu’il 

s’apprêtait à affronter un long et douloureux processus de détérioration, Vicente 

est parti vers une vie meilleure en un clin d’œil, sans souffrir ni faire souffrir les 

autres. 



 

 

Nous rendons grâce de tout cœur pour la vie de notre frère Vincent et nous 

prions avec confiance le Père pour son repos éternel. 

  

 

  

 



 


